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30 LE KLONDYKF, f/aLASKA, LE YUKON

M. Ogilvie connaît à fond le pays qu'il administre aujour-

d'hui, et qu'il a parcouru en tous sens il y a quelques

années, et il a prédit l'avenir de ces territoires du Nord-

Ouest, grâce à ces nouveaux champs d'or. Les découvertes

que j'ai faites me permettent d'affirmer que M. Ogilvie n'a

rien exagéré et que ses prévisions se trouveront bientôt

réalisées.

En vous présentant ici, parmi les nombreuses projections

photographiques qui viennent de défiler sous vos yeux, le

portrait bien imparfait de M. Ogilvie, permettez-moi, mes-

sieurs, d'exprimer au nom des miens nos sentiments de

vive gratitude envers le gouvernement canadien, pour les

marques de sympathie et le concours que n'ont cessé de

nous prodiguer ses officiers, pendant notre séjour dans le

Yukon.

Non loin de Dawson, sur les creeks Bonanza, Eldorado,

French-Hill et autres, se trouvent les riches placers qui ont

tant fait couler d'encre dans le monde entier, depuis

un an.

Ces placers se trouvent au centre delà ceinture aurifère à

laquelle j'ai fait allusion plus haut. Au début, les mineurs

se jetaient en foule sur les claims situés dans les vallées

arrosées par un cours d'eau qui leur permettait de laver la

terre avec le sluice.

Mais aujourd'hui de riches trouvailles ont été faites

également sur les montagnes qui avoisinent ces creeks et la

nature de cet or, qui selon moi n'appartient pas à la

même époque de formation que celui des creeks, déroule

tous les géologues et les experts en la matière. On a payé

à l'Etat cette année une royauté de 6 millions d'or, cor-

respondant à 60 millions d'or extrait. Mais, en réalité, on

en a tiré davantage. Les frères Berry pour leur part ont payé

;200,000 francs de redevance.

Je n'ai pas à m'étendre, ici, sur la richesse de ces placers et

leur exploitation actuelle, ce qui nous écarterait de notre


